
FOIRE AUX QUESTIONS : 
 
« L’intelligence ? ça ne craint rien ! » 
 
Candide :  La vie intellectuelle est une chose ! 
  La vie morale une autre ! 
  Pas besoin d’être un prix de vertu 
  Pour être agrégé de maths ! 
 
Diotime : Tu as bien raison ! Pas besoin de se priver de chocolat pour apprendre la table de 
multiplication. Toutefois, après ta remarque et la mienne, je me suis renseigné et Athéna m’a 
posé des questions : 
Athéna : Est-ce que l’homme est une juxtaposition de facultés étrangères les unes aux autres ? 
Moi : Certainement pas : quand je me suis foulé la cheville, j’ai plus de mal à travailler avec 
ma tête. 
Athéna : Tu reconnaîtras peut-être que l’usage de notre raison n’est pas indépendant de la 
digestion. N’as-tu pas plus de mal à suivre les cours en début d’après-midi ? 
Moi : On a tous cette expérience ! 
Athéna : Donc, tu reconnais que ton mental, ta cheville et ton estomac sont en relation étroite 
dans ta vie quotidienne ? 
Moi :Ça me semble certain. 
Athéna : Est-ce que cette relation n’indique pas que l’être humain – homme ou femme – est 
UN ? 
Moi :  On peut dire cela ainsi. 
Athéna : Autre chose : quand on meurt, que se passe-t-il ? 
Moi :  Notre corps va se décomposer, non ? 
Athéna :  Oui, mais pourquoi ? Est-ce que ce phénomène de pulvérisation du corps après la 
mort n’est pas dû au départ de l’âme ? 
Moi :  Sans aucun doute. 
Athéna : Ce serait donc notre âme, intelligence et volonté, qui serait le facteur d’unité 
puisque, après son départ, le corps tombe en morceaux, ne penses-tu pas ? 
Moi : Ce n’est pas bête ce que tu dis. Mais ça veut dire que si on veut être vraiment humain, il 
ne faut pas faire n’importe quoi avec son corps ! 
Athéna : Ni avec sa sensibilité, son imagination, ses passions, ses yeux, ses oreilles. Tu 
comprends que rien n’est indifférent ! Si tu n’écoutes que de la techno ou du rap, ton 
développement intellectuel sera bien ralenti… Même chose pour tes autres facultés. 
Moi :  Au fond, si je comprends bien, il faut s’éduquer soi-même ! 
Athéna :  Et … ce n’est pas toujours le plus facile ! Car il faut aller vers le haut, vers ce qui 
élève, non ce qui avilit !… L’avenir est à ceux qui auront vu, lu, écouté, goûté… de belles 
choses et non à ceux qui auront suivi leur petit plaisir au rabais ! 
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